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II est nuit. Le fer à la main, les Pinzon et leurs

équipages s'élancent sur le pont de la Santa Maria. Co-

lomb entend le tumulte et len cris de mort. Et quoi !

dix-huit années do sollicitations, sept cents lieues de
navigation, les empires de l'Inde qu'il tient déjà ; tout

serait à jamais perdu ! Non ! Dieu ne peut permettre que
l'enfer continue à prostituer les peuples du Couchant au
culte des idoles et à s'enrichir de millions d'âmes ra-

chetées en vain ! Plein d'une majesté surhumaine,
l'Amiral s'avance. Il fait taire les menaces, il interdit

les supplications ; il déclare qu'il est parti pour les

Indes et qu'il poursuivra sa course jusqu'à ce qu'il les

ait trouvées avec l'assistance de Notre-Seigneur. Et les

marins subjugués par je ne sais quel pouvoir, ne con-

naissent plus que l'obéissance.

Le soir suivant, après le chant habituel du Salve Re-

gina, l'Amiral remercia Dieu des nombreuses faveurs

qu'il avait accordées à l'expédition. Puis l'histoire

nous le montre, ses blancs cheveux déjà soulevés par les

brises embaumées du Nouveau-Monde, l'œil inspiré, la

main étendue vers l'Occident :
" Là, dit-il, est la terre !

Cette nuit va passer, et, avec elle, la nuit des nations

qui habitent ces rivages. Là, est cet Ophir d'où Salo-

mon, fils de David, tirait l'or pour construire le temple
du Dieu vivant Avant une nouvelle aurore, Dieu
aura donné la terre à nos vœux. " Et l'Amiral ordonne
de diminuer le nombre des voiles. Lui-même, il aper-

çoit le premier une lumière, et le vendredi matin, 12

octobre 1492, le cri de " Terre I Terre !
" retentit sur

les caravelles. Quelques heures après, Colomb descend

au rivage, embrasse le sol inconnu et en prend posses-

sion au nom du Christ et des rois d'Espagne.
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Guanahoni ou San Salvador, la terre qui reçut Colomb,
n'est qu'une petite île de l'archipel des Bahamas, néan-

moins sa découverte assurait celle du Nouveau-Monde.
Les Scandinaves avaient visité les pays de Markland,

d'Helluland et de Vi;iland, cependant l'on peut dire

que pour la première fois, la riche nature du continent


